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REVUE DES ARMES SPECIALES

SUPPLEMENT MENSUEL
DE LA

REVUE MILITAIRE SUISSE

Lausanne, le 16 Seplembre 1868. Supplement au u° 18 de la Revue.

SOMMAIRE. — Exercices de l'artillerie autrichienne en 1867 (avec

planches). — A propos du nouveau livre d'artillerie.

EXERCICES DE L'ARTILLERIE AUTRICHIENNE EN 1867.

(Extraits des Mittheilungen des k. k. Arlillerie-Comiie, Wien 1868).

A la suite d'une circulaire adressee aux officiers d'artillerie dans

le courant de l'hiver 1866-1867 il ötait parvenu k Ist direction de

l'arlillerie de terre k Vienne 49 projets d'abris pour la troupe et pour
Ies pieces placöes dans des ouvrages de fortification; il fut döcidö

alors que les exercices de tir de l'annee 1867 serviraient k des essais

sur des parapets ou öpaulements organises d'apres quelques-unes des

idöes prösentöes ainsi que d'apres les propositions publiöes ä l'etranger

ou par le comitö du gönie.
On construisit ä cet effet sur Ies places d'exercices de Simmeringer-

Haide pres Vienne, de Nymlauer-Haide pres Olmütz et de Wien-
Neustadt une sörie d'ouvrages comme buts et l'on dressa un
programme de cinq questions pour servir de base aux experiences.

II faut remarquer que les exercices avaient essentiellement en vue
l'instruction de la troupe k laquelle ils devaient donner une image
des effets produits par ses armes et que l'idöe de complöter les
renseignements döjä recueillis sur ces dits effets n'etait que secondaire;
la nöcessitö de former les jeunes soldats au maniement des piöces

explique du reste les resultats souvent peu favorables du tir.
Nous donnerons successivement apres l'önoncö de chacune des cinq

queslions du programme, la description des ouvrages ayant servi de

buts, puis nous rapporterons la marche des experiences el les
conclusions qu'en a tiröes le comite d'artillerie autrichien. a



— 418 —

Ire Question. Quelles sont la resistance et la protection qu'offrent
les batleries blindees avec des- rails, vis-ä-vis des canons rayes

Le but ölait un des emplacements blindes au moyen de rails,
construits dans les ouvrages du camp retranche d'Olmülz lors de la mise

en ötat de defense en 4866 (fig. 4, 2 et 3).
La töte et le blindage de la batterie reposent sur une fondation en

maconnerie. La tete comprend une cuirasse de trois rangs de rails
d'une öpaisseur totale de 45"(*) appuyöe contre une paroi de
poutrelles de 42" d'equarrissage; une ouverture de 2' de largeur sur
3 de hauteur y est mönagöe; l'embrasure a une ouverture exterieure
de 18', le parapet une epaisseur de 24'.

La fig. 4 donne le profil de la cuirasse; les couches superposöes
de rails sont maintenues en place par des taquets en bois et tous les
vides sont remplisde ciment; la longueur de la cuirasse est de 48'.

Le blindage de la batterie se compose de cintres pleins en bois de

18" de largeur accolös les uns aux aulres, reliös entr'eux et ancres
dans le massif des terres au moyen de tringles en fer; ils sont re-
couverts d'un platelage de 4", de deux rangöes de fascines et
d'environ 4' de terre.

Un'affüt sur lequel on posa une palissade en guise de bouche k

feu fut placö dans la batterie et les servants de la piöce furent figurös
dans leur position röglementaire par des planches verticales.

On tira sur cette batterie k obus et ä fortes charges k la distance
de 4450 pas(ä) avec des piöces de 24 livres k chargement par la
culasse; sur 54 coups qui atteignirent le but, 43 touchörent Töpaule-
ment et 44 la cuirasse.

La batterie prösentait apres le tir l'aspect suivant: l'embrasure
ötait complötement comblee par des döbris de rails, de gabions et de
saucissons et par des öboulemenls de terre (3); les morceaux de rails
ötaient enchevötrös dans cette masse de teile maniere que le röta-
blissement de l'embrasure aurait ötö tres difficile.

Le revötement en fascines au dessus de la cuirasse avait ötö ar-
rachö et une bröche existait dans les terres placöes derriöre; on
trouva plus tard dans le massif restant au-dessus du blindage, ä 9'
de profondeur, deux obus qui avaient bien fait explosion, mais dont
les öclats ne tombörent en morceaux qu'aprös avoir öte döbarrassös

(') Toutes les dimensions sont donnöes en pieds de Vienne; 1' 12" 144'"
0»>, 3161.

0 10 pas 24' ou 1 pas 0*, 7586.

0 Le revötement des joues de l'embrasure comprenait un rang de gabions sur-
montös de trois rangöes de fascines.
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de la terre environnante; celle-ci ötait tellement comprimöe qu'il
fallut beaucoup de peine pour Tenlever.

Les deux premiers rangs de rails avaient ötö empörtes soit au-dessus,

soit sur les cötes de l'ouverture interieure de l'embrasure; leurs
döbris gisaient en partie dans la balterie jusqu'ä son entree. Le
troisieme rang ötait encore partiellement en place, mais brisö en
plusieurs points il ne prösentait plus aucune solidite; la paroi en bois
etait repoussee de toute son epaisseur dans l'intörieur de la batterie
el l'encadrement de l'ouverture avait öte arrachö. La palissade

representant la bouche ä feu avait ötö atteinte ä sa partie anterieure
et gisait en arriere de la batterie; l'affüt etait totalement brisö; Ies

planches figurant les servants elaient en parlie rompues et traversees

par de nombreux öclats de projectiles, de rails ou de bois.

Conclusion. 4. Les abris blindes au moyen de rails n'offrent pas
une rösistance süffisante lorsqu'ils sont exposös au tir direct de canons

rayös.

2. Des cuirasses en rails recouvrant des parois en poutrelles sont

cependant pröförables ä des parois non revetues pour les caponnieres
dans les fosses et les blockhaus-reduits non exposes au feu direct.

3. Un petit nombre de coups suffit pour dömonter une piöce placöe
dans une batterie blindöe; la diminution de l'ouverture de l'embrasure

et l'emploi de volets altönuent ce danger sans le supprimer,
puisque l'ennemi peut encore atteindre son but pendant la manoeuvre
des volels soit pendant le pointage et le tir.

4. Si Ton considere que les batteries blindöes coütent fort eher,
qu'elles exigent des affüts compliquös et-dispendieux, il faut reconnaitre

que leur construction doit etre röservöe pour un petil nombre
de poinls, que la plupart des pieces doivent tirer en barbelte sur le

rempart et etre par consequent abritees d'une autre maniere.

5. La valeur des batteries blindees est encore diminuöe eu ögard

aux effets produits par un seul projectile penötrant par l'embrasure
dans l'interieur; il vaudrait peut-etre mieux de rechercher la protection

ä fournir aux pieces contre le feu direct, dans une disposition
de l'affüt qui permettrait d'ölever la bouche ä feu pour le pointage et
le tir, puis de l'abaisser pour la charge, de maniere ä pouvoir se passer
d'embrasure; c'est ce que realise par exemple l'affüt propose par le

capitaine A. Moncrieff, de l'artillerie anglaise.

II8 Question. Quelle protection assurent les parapets en terre avec

ou sans abris, contre le lir direct de l'artillerie?
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A. Essais sur des parapets massifs en terre, ä Olmütz.

On tira ä 500 pas sur un öpaulement de 40' d'epaisseur et de 5'
de relief,

10 obus avec un canon rayö de 42 livres,
40 obus avec un canon raye de 24 livres,

(ä chargement par la culasse)
40 obus avec un obusier court de 30 livres.

Les deux pieces rayöes fournirent chacune 10 touchös; la piöce
lisse seulement 4; mais l'entonnoir des terres enlevees par ces
derniers ötait plus considerable que chacun de ceux occasionnes par les

premiers.
On tira ensuite sur un öpaulement de 20' d'öpaisseur et de 42' de

relief, ä la distance de 880 pas:
20 obus avec un canon rayö de 42 livres ä chargement par la culasse,
20 obus avec un obusier court de 30 livres.
La piöce rayöe donna 20 touches ä peu pres au meme point, la

piöce lisse seulement 9 plus öparpillös; l'entonnoir enlevö par les

premiers ötait moindre que celui occasionne par les seconds.

B. Essais sur une batterie suisse construite ä Vienne (l).

Le but comprenait un parapet pour infanterie de 60' de döveloppement

(10 niches), termine ä gauche par une barbette de 12' de

longueur (2 niches), puis par une traverse de 8' de largeur, ä droite par
une traverse de 25' de largeur contenant un magasin k munitions.

Un affüt hors de service fut mis en batterie sur la plateforme et
deux planches dans chaque. niche reprösentörent Tinfanterie.

La ligne de tir faisait un angle de 49° avec la ligne de feu de

l'ouvrage; les chefs de piece avaient Vordre de chercher ä öcröter la

couverture des abris.
Un premier tir ä 4200 pas avec des canons rayes de 12 livres et k

fortes charges donna 28 touches sur 40 coups ä obus, soit 72 °/0; les

aulres passörent par dessus le but.
Effets: sillon ä section triangulaire de 12' d'ouverture extörieure

et de 3* d'ouverture intörieure, dans la direction oblique du tir; la

terre recouvrant les niches est enlevee sur 6' de longueur de
maniöre ä mettre les fascines ä nu; la premiere de celles-ci est seule en-
dommagee, mais pas d'une maniere grave; les niches ainsi que les

planches qu'elles contiennent sont intactes, quoique la banquette et
le terre-plein soient labourös par de nombreux eclats de projectiles.

(') D'aprös le profil proposö par M. le colonel Schumacher; voir notre numero 8,
du 27 avril 1868, PI. I, fig. 9.
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On tira en second lieu ä 500 pas avec des canons lisses de 24 livres
courls, 30 obus dont 23 (77 %) toucherent le but.

Effets: le sillon produit par le precedent tir est elargi et approfondi;
il mesure 16' exterieurement, 6' intörieurement; les fascines qui
couvrent les niches sont endommagees ä plusieurs endroits, sans ötre

cependant arrachees ou completement detruites; sur une seule niche
la couverture est considerablement affaiblie.

Le resultat final des 51 touches oblenus dans les deux epreuves fut
donc tel que le parapet, qui prösentait une epaisseur de 46' dans la
direction du lir, n'avait presque rien perdu de sa force de rösistance,
quoique construit avec Ia terre moyenne et sablonneuse de la lande.

C. Essais contre une batterie de siege construite ä Vienne pour
deux pieces rayees de 24 se chargeant par la culasse. (Fig. 5 et 6.)

On tira en premier lieu 40 obus ä la distance de 4000 pas avec
des canons rayes de 12 liv. ä chargement par la culasse; le tir eut
lieu suivant les direclions des embrasures et fournit 26 touches

(65 •/.)•
Effets: la joue gauche de chaque embrasure est detruite dans la

moitie exterieure, la terre du fond ainsi que celle des merlons est

affouillee; les fascines de blindage (4) sont endommagöes, mais sans

gravite.
En somme les perturbations occasionnees n'auraient pas arröte le

feu de la batterie, mais les traces de projectiles et d'öclats observöes

sur le terre-plein demontraient que les servants auraient subi de

grandes pertes.
On tira en second lieu ä la meme dislance et suivant la möme

direction que precedemment 60 obus avec des canons rayös de 24 liv'.
chargement par la culasse; on obtint 35 touches (58%).

Effets: ä l'embrasure de gauche tous les gabions de la joue gauche
sont endommages et les 7 premiers entr'autres entierement detruits;
un seul gabion de la joue droite est intact, les 4 derniers sont ar-
rachös; l'embrasure est obstruee de terre et de döbris du revetement;

un retablissement sous le feu de Tennemi parait impossible;
l'embrasure de droite a un aspect analogue sans ötre aussi comblee

que l'autre; il semble egalement que son tir ne pouvait continuer.
Les fascines de blindage sont söparöes les unes des autres et en

partie arrachees; le merlon median n'a plus qu'une largeur de 7' et

(') Le revötement intörieur comprenait un rang de gabions puis deux rangs de
fascines dont l'inferieur ötait double. Ces trois fascines rögnaient sur toute la

longueur de la balterie et formaient ainsi sur les embrasures une espece de blindage,
visible sur le profil, fig. 6.
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se trouve laboure sur toute la plongöe d'un sillon de 2 '/,' de
profondeur ; le talus exterieur est affouille sous les embrasures jusqu'ä
1* au-dessous de la berme.

Les emplacements des pieces sonl couverts de beaucoup d'öclats;
un projectile avait öclate sur une plateforme apres etre entre par
l'embrasure; les traverses avaient peu souffert; on y remarque
seulement quelques traces d'öclats sur les cötös.

Lors d'un troisieme tir avec des obusiers courts de 30 livr. k 600

pas, on prit pour but les magasins ä projectiles et ä poudre construits
dans les retours de la batterie; sur 30 coups, 25 (83 %) atteignirent
le but.

Effets: dans le parapet en avant du magasin ä poudre (retour
droit) sillon de 10' d'ouverlure, 9' de longueur et 5' de profondeur;
immödiatement en avant de l'abri, entonnoir de 6' de largeur et 3'
de profondeur allant en diminuant jusqu'ä 15' plus en arriere.

Le magasin et l'abri n'ont pas souffert.
Sur le retour droit les touchös ötaient plus concentrös et les af-

fouillements par consequent plus profonds, mais le magasin ä projectiles

ötait reste intact.

D. Essais sur un parapet avec abri sous la ligne de feu (ä Vienne).
Le but avail öle construit d'apres ies fig. 7, 8 et 9; un affüt hors

d'usage fut place en batterie et les servants figures par des planches
verticales se trouvaient dans l'abri.

Un tir ä fortes charges avec des canons rayes de 12 livr. ä

chargement par la culasse fut exöcute ä 1000 pas; sur 40 obus on obtint
37 touchös (92 %).

Effets: presque tous les coups avaient porte sur le milieu du

parapet de maniere ä former un sillon de 16' de longueur ayant
exterieurement 6' de largeur et 4' de profondeur et cessant ä 3' seulement

de la crete interieure; ä cötö existait un entonnoir de 3' de

profondeur et 5' de diametre.
L'abri n'avait subi aucun changement et n'etait pas meme ebranle;

aucun eclat n'y avait pönetrö.
On tira encore ä la meme dislance et ä fortes charges avec des

canons rayös de 24 livr. k chargement par Ia culasse, 40 obus qui ne
fournirent que 25 touches (62%) gräce ä un fort brouillard.

Effets: le sillon occasionne par le premier tir est augmentö et
s'ötend jusqu'ä 4' sous la berme et jusqu'ä 4' ä peine de la cröte intö-
rieure; on remarque 2 nouveaux entonnoirs ä gauche du sillon et 3

ä sa droite; ils ont en moyenne une profondeur de 2' et un diametre
de 9 ä 42'.
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L'abri blindö est inlact malgre le grand nombre de projectiles de

gros calibres qui Tont atteint sur un petil espace; on n'y apercoit pas
la moindre dislocation; Ies planches figurant les servants sont restöes
intactes.

Des abris de ce genre peuvent etre construits tres rapidement,
sans relarder l'exöcution du parapet lui-meme. Pour cela on pose
d'abord les poutres a (fig. 40 et 41) sur le terrain naturel suivant la
trace de la ligne de feu et on commence immediatement ä creuser
le passage B dont les terres servent ä former la masse couvrante A;
les poteaux C avec leurs chapeaux sont dresses sur le fond du

passage B et soutiennent conjointement avec les semelles a les poutres
de ciel ou des lambourdes, selon les bois que Ton trouvera ä sa

disposition; des lors on acheve la construction comme pour les parapets
ordinaires.

Conclusions.

4. L'effet explosif d'un obus sphörique de 30 livr. est supörieur ä

celui d'un projectile oblong de 24 livr.; la charge du premier est de

3 liv., celle du second de 4 liv. 20 loths seulement; on peuten
conelure par analogie que Teffet explosif des obus lisses de 24 liv. est

moindre que celui des projectiles oblongs de 24 liv. II est pröförable
d'employer des obusiers courts de 30 liv. contre des parapets en terre,
plutöt que des pieces rayöes de 24 liv., lorsqu'on tire ä courte
distance ou sur de grands buts. Les pieces rayees sont par contre in-
contestablement superieures aux grandes distances ou contre des buts
de petites dimensions, parce que la sürete du tir compense et au-
delä l'införioritö des effets explosifs de leurs projectiles.

2. Les parapets qui jusqu'ä present ont rösiste aux obusiers courts
de 30 liv. possedent donc une epaisseur süffisante vis-ä-vis des pieces

rayees ä chargement par la culasse destinees actuellement en Autriche
ä la guerre des sieges.*

3. Quoique les enfoncemenls des projecliles employös dans Ies

essais n'aient pas öte observös, on peut cependant deduire du tir execute

contre la batlerie blindee que les projectiles oblongs de 24 livr.
tirös k charge forte et ä une distance de 4400 k 4500 pas peuvent
s'enfoncer de 9' dans la terre, mais que dans ce cas leur explosion
ne produit pas d'effets appreciables. Pour en obtenir il faut donc tirer
ä charge röduite.

4. Le parapet qui prösentait 46' d'epaisseur dans la direction du
lir (essai B) n'a pas gravement souffert; son abri ainsi que ceux des

autres buts ont bien rösiste.
5. Les effets observös lors du tir sur la batterie de siege confirment
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le peu de rösistance des embrasures contre le tir des projecliles
explosifs.

6. La direction de l'artillerie ä Vienne propose d'augmenter la
rösistance des parapets en terre contre les projectiles explosifs avec
fusöe ä percussion, en elablissant en avant une levee de terre de
petite dimension; celle-ci occasionne l'explosion des projectiles, de

sorle que le parapet lui-meme n'en recoit que les eclats (fig. 42

HIe Question. Les traverses tres-epaisses actuellement en usage

pour parer aux effets des canons rayes sont-elles reellement necessaires,
ov, bien est-il possible de diminuer leur dimension dans l'interet de la
defense par l'infanterie

Le but contre lequel on tira pour rösoudre cette question ötait une
face de ravelin construit ä Vienne sur laquelle on ötablit 7 traverses
de 22' de longueur et espacöes de 42' entre la base des talus.

La premiere traverse ötait pleine et avait 8' d'epaisseur au sommet;
Ia seconde, de 42' d'epaisseur, contenait un abri pour canon accole ä

la ligne de feu et un abri pour servants s'ouvrant sur le premier du
cötö du parapet; la troisiöme et la quatrieme, ögalement de 42'
d'öpaisseur, prösenlaient chacune un abri pour servants de piöce, donnant

sur l'intervalle commun; la cinquieme, de 42' d'epaisseur, possedait
un abri avec une entree de chaque cöte; la sixieme elait pleine el de

8' d'epaisseur; la septieme elait composöe de 2 rangs de fascines de

48' de longueur (') et laissait un passage de 3' le long du talus

intörieur; Ies difförents abris etaient blindes par un rang de
poutrelles de 6 ä 8" recouvert de 2 '/a' de terre.

Des affüts hors de service furent places dans Ics intervalles 4, 3,
4 et 5 ainsi que dans l'abri de la 2e traverse; les servanls etaient

figurös par des planches verticales dressöes prös des pieces.
Toutes les traverses avaient 8 Vs de relief et ne döpassaient pas le

parapet.
Premier tir: canons rayös de 42 livr. ä chargement par la

culasse; distance de 900 pas; 60 obus tirös ä la charge de 24 loths et

sous un angle de 7°5'; les pieces sont placöes dans le prolongement
de la face. 42 touches sur les traverses, 2 dans leurs intervalles, 46

sur leurs talus, 9 sur la plongöe et 2 sur le rempart formant
communication.

Effets: les aretes sont ecretöes superficiellement; traces d'öclats ou
de projectiles dans l'abri pour canon et dans celui pour les servants
de la 3e traverse ainsi que sur les talus exposes ä Venfilade. 4 pro-

(') Des traverses de ce genre sont construites dans l'ouvrage reprösente par la
fig. 10.
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jectile avait frappe la töte du blindage de la 4* traverse et projete
dans l'abri des morceaux de bois et de la terre; les figures du
premier intervalle presentaient 5 touches; Teclat avait pönötre par la

traverse en saucisson; il provenait d'un projeclile qui fit explosion
immediatement en avant.

Deuxieme tir: canons rayös de 24 livr. ä chargement par la
culasse; dislance de 900 pas, charge de 2 livres 46 loths; ölövation
de 6" 6'"; 40 obus; 8 touchös sur les traverses; 42 dans leurs talus;
8 sur la plongee; 2 sur le rempart; 1 ä la gorge du ravelin.

Effets: les Iraverses sont labourees par place jusqu'ä 1 % de
profondeur sur les talus exposes ä Tenfilade et sur leurs sommets; trois
projectiles qui frapperent successivement le blindage de la 3e traverse
avaient rendu son abri inhabitable; deux poutrelles de ciel en sont

rompues, une troisieme completement brisee et toutes Irois gisent
dans l'abri; cinq autres avaient glisse hors de leur support, de sorle
qu'une de leurs exlrömilös repose sur le sol, tandis que Taulre resle
encore en place; 4 poutrelles seulement sont intacles. Trois servants
avaient souffert par suite de ces ecroulements. L'affüt dans l'abri de

la 2e traverse n'est pas endommagö.

Troisieme tir: obusiers courts de 30 livr. ä 900 pas; charge

moyenne; hausse 8"8'" • 36 obus; 3 touches sur les traverses, 2 dans

leurs talus; 2 sur la plongee, 1 sur le rempart, 1 ä la gorge; de plus
44 avaient effleurö la face, mais avaient öclalö en arriere du ravelin
seulement.

Effets: 1 obus tombe sur l'abri pour canon rompit le chapeau du

cadre du milieu et la parlie superieure du poteau median; 6

poutrelles de ciel mises en bas s'appuient sur la joue gauche de Taffül;
des madriers de 1 '/»" sont brises; l'abri adjacenl pour servants est
intact.

Aucune figure et aucun affüt n'ont etö atteints, quoique de
nombreux öclats se trouvent sur la plongee et sur le rempart en arriöre
des traverses.

Conclusions : 4° Tous les abris essayös ont une resistance insuffi-
sante, surtout en ce qui concerne leur couverture; ils doivent etre
construits plus solidement.

2° Quant au choix de Templacement des abris, si Ton refiechit que
sous les traverses ils augmentenl la largeur de celles-ci et que par lä

on diminue l'espace disponible pour les pieces, dejä si restreint dans
les ouvrages de fortification, et qu'en outre le parapet offre dejä un
abri süffisant, on doit alors donner la preference aux abris sous le

parapet dans le cas oü Ton n'a pas ä craindre de feux de revers.
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3° La construction d'abris sous les traverses devient cependant
nöcessaire lorsque par suite des affüls dont on dispose, on est oblige
de tirer ä embrasure; dans ce cas en effet les abris devraient souvent
ötre places plus bas que ne le permet la disposition generale de

l'ouvrage.
4° Si Ton construit des abris sous les traverses, ce n'est qu'en

enfoncant ceux-lä dans la masse du rempart qu'on parviendra ä eviter
l'augmentation de largeur de celles-ci.

5° Quant ä Töpaisseur des traverses les observations faites ä

l'occasion des essais precedents peuvent etre röpetees ici.

Quatrieme question : L'opinion tres repandue que l'on a des effets

enormes du tir d'enfilade ä shrapnels est-elle fondee en fait est-il
vrai qu'une batterie exposee ä des feux de ce genre n'esl pas tenable
et cas echeant par quels moyens pourrait-on obvier ä ce grave
inconvenient

On se servit d'abord comme but de la face traversöe du ravelin de

l'essai anterieur; mais il est bon de remarquer que le tir ä shrapnels
proceda naturellement ceux ä obus dejä decrils.

La distance elait de 900 pas ; les pieces employees etaient des

canons rayes de 12 et de 24 livres ä chargement par la culasse, des

canons lisses de 24 livres courts et des obusiers de 30 livres courts.
Sur 480 projectiles lances, 101 eclatörent au moment voulu, ä savoir:

33 projectiles oblongs de 12 livres.
27 > > de 24 »

16 j sphöriques de 24 livres.
25 » > de 30 >

Effets: on ne remarque pas de dommages serieux ni aux abris, ni
aux affüts; Ia couverture de l'abri de la 4e Iraverse, atleinte par un
shrapnel qui n'öclala pas, est seule döterioree; la communication en

arriere des traverses est par contre parsemee d'öclats et on en conclut
Timpossibilite de transporter, sous un feu pareil, les munilions depuis
des magasins öloignös.

Un second tir ä shrapnels et d'enfilade eul lieu contre la batterie
suisse avec les memes pieces mais ä une distance de 1200 pas; sur
70 coups on oblinl seulement 29 eclatements convenables, ä savoir :

12 avec le canon raye de 12 livres.
13 » s » de 24 »

3 » canon lisse de 24 j
1 » Tobusier de 30 »

Aucun effet ne fut produit sur les figures placees dans les niches,
quoiqu'elles ne fussent protögöes que tres imparfaitement; le petit
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nombre de touchös qu'on y remarque ne peuvent elre attribues qu'ä
des shrapnels qui n'öclaterent pas.

Le terre-plein ötait par contre tellement couvert d'öclats de

projectiles et de terre que Ton doit regarder une defense sous un feu

pareil comme quelque chose d'humainement impossible.

Conclusions : 1° Le tir ä shrapnels et d'enfilade a un tel effet
meurtrier qu'il rend impraticable toule defense de parapet döcouverl
el non pourvu d'abris.

2° Un traversement de 12 en 12' suffit pour proteger convenablement

les artilleurs.
3" Pour ne pas prendre trop de place en ötablissant une traverse

en terre pour chaque piöce placee sur Ie rempart, il suffira probablement

de construire une de ces traverses pour deux pieces, en separant
celles-ci par une paroi double en saucissons.

4° La diminution de la largeur de l'emplacement des piöces qui est
devenue necessaire, empeche d'utiliser completement le champ de

tir de celles placöes sur chässis.

5° Si le feu de Tartillerie de la defense doit continuer sous le lir
d'enfilade ä shrapnels de Tennemi, il faut que la munition soit placöe
ä couvert dans le voisinage immediat des pieces ou que la communication

avec Ies magasins soit couverte.
6° Les abris essayös resistent completement contre le lir ä shrapnels;

cependant comme l'adversaire peut les detruire dans ce cas en tirant
ä obus, ils doiveni etre construits plus solidement, comme nous
l'avons dit plus haut.

7° Le tir d'enfilade ä obus et ä shrapnels esl un moyen d'attaque
excessivement efficace, parce qu'il oblige le defenseur ä etablir des

abris et paralyse considerablemenl ses moyens d'action.

Cinquieme question : Comment resistent a une canonnade de pieces

rayees les batteries proposees pour renforcer un champ de bataille (').
On fit des essais sur des batteries de ce genre ä Vienne, ä Olmütz

et ä Wien-Neustadt; on porta la largeur des emplacements des piöces
ä 47' (') afin d'obtenir un champ de tir de 60°.

La batterie construite ä Vienne contenait 4 affüts pour marquer les

pieces; 5 planches dressees dans chaque fosse, droit derriöre le
parapet, figuraient les servants, abrilös ainsi par une masse couvrante
de 8' de relief.

(') Voir le plan et les profils de ces batteries ä la Pidoll dans notre n° 8, du 27

juillet 1868, pl. T, fig. 11, 12 et 13.

(*) Au lieu de 12 qu'avaient celles construites ä Konigsgrätz et que reprösenle
notre dessin.
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On tira ä 1000 pas de distance, avec 8 canons rayös de campagne
de 8 livres, 240 obus en deux series de 120 coups. Chaque section
de 2 pieces devait prendre pour but une des ouvertures menagees
entre deux merlons, mais le tir etait du reste laisse au jugement des

chefs de pieces. Malgre que le temps füt defavorable, on apercevait
chaque affüt de la batlerie depuis l'emplacement oü Ton etait place.

La vitesse des feux avait ete röglee en fixant simplement que chaque
piöce ne devait lirer que lorsque le projectile du canon precedent
etait dejä arrive au but.

On oblint 401 touches.
Effets: le flanc droit de la batlerie et le demi-merlon y adjacent

sont intacls. 4 touches ä la premiere embrasure (espace compris entre
deux merlons consecutifs), Tun d'eux ä 5' immediatement en avant
de la piece; chaque coup portant avait trace dans le parapet en sable
mele un sillon de peu d'importance ; deux rais de l'affüt ont öte en-
dommages par des öclats. Dans le premier fosse aucun servant n'a
etö atteint. Deux sillons de 1' de profondeur et de 1 */»' de longueur
se voient sur le premier merlon. La deuxieme embrasure a ete frappöe
8 fois, son talus exterieur est tres affouille; 1 projeclile qui avait
öclale sur la crete interieure a demonte l'affüt dont la roue droite a
2 parties de jante et 2 rais, la roue gauche 6 rais et 4 parties de

jantes brises; Tentretoise antörieure avec ses boulons est enlevöe,

un morceau de bois de 3" a ötö arrachö depuis la tele de la flasque
gauche jusqu'au corps d'essieu et la bände est soulevee. 1 servant
du second fosse est atteint. Au second merlon 24 louches dont un
grand nombre sur le talus exterieur; 1 sillon de 1 '/,' de largeur et
1' de profondeur traverse toute la plongee. 17 coups ä la troisieme
embrasure, Tun d'eux ä environ 5' en avant de la roue droite de

l'affüt dont 2 parlies de jante et 5 rais sont tres endommages, le
cercle et un anneau de rai empörtes ; un morceau de la flasque droite
est enleve depuis la löte jusqu'au corps d'essieu. 4 homme atteint
dans le troisiöme fosse. 18 touches au troisieme merlon avec eboule-
ment de terre dans le fosse, et sillon continu de 2' de profondeur sur
la plongee. 9 louches ä la quatrieme embrasure dont un tout prös de

l'affüt qui a 1 rai endommage et 3 autres seulement etüeures par des

eclats. 1 homme frappe dans le quatrieme fosse. Au demi-merlon et
au flanc de gauche 6 touches, ayant occasionne 2 sillons Continus de

2' de largeur et 1 %' de profondeur. 2 servants atteinls dans le

cinquieme fosse.

La batterie de Wien-Neustadt avait ete construite pour 3 pieces;
celles-ci furent representees par des cibles et les servants ä leur place
d'action par des planches verticales.
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On tira avec 8 canons de campagne rayös de 8 livres ä 600, 1000
et 1500 pas, ä savoir 32 coups ä obus ä chacune de ces distances,
et en ne prenant successivement pour but qu'une seule embrasure.

Effets : 29 touchös au tir ä 600 pas, les 5 servants de la piöce de

droite sont atteints; 25 touches au tir ä 1000 pas et 3 hommes hors
de combat ä la piöce du milieu; 26 touchös ä 1500 pas, mais un seul

servant atteint. Le corps de Töpaulement lui-meme a peu souffert

parce que les projectiles produisaient peu d'effet sur le gravier dont
il ötait forme.

La batterie d'Olmütz, construite en terrain excellent, contenait 3
affüts hors de service et des servants en planches prös des pieces ou
dans les fosses. On tira dessus 300 obus dont 468 de 4 livres et 132
de 8 livres ä des distances de 700 ä 4000 pas. On obtint 171 touchös

qui endommagörent peu la batterie mais qui demontörent tous les

affüts, möme ceux qui furent öchangös tant que Ton en eut ä disposition

; les servants etaient atteints par de nombreux eclats.

Conclusions : 4° La batterie non revetue ä la Pidoll peut ölre
utilisee sur les champs de bataille en tant qu'elle est construite trös

rapidement et qu'une piece placee derriere en recoit une protection
considerable, puisque lors du tir ä Vienne 50 coups sur 101, c'est-ä-
dire presque la moitie, ont ötö arretes par les merlons seulement, et

par lä rendus inoffensifs pour la defense.
3° Son utilite augmente encore alors que l'assaillant sera arrivö ä

la dislance du tir de mousqueterie qui, sans les merlons, serait trös

meurtrier pour les servants.
3° La troupe placöe dans les fosses est suffisamment protegee pour

pouvoir attendre la derniere attaque de l'assaillant et le recevoir alors

par quelques coups ä mitraille. Cela est surtout le cas lorsque la
batlerie est masquöe par des branchages plantes sur la plongee ou le
talus exterieur, car alors eile est difficilement apercue par Tennemi,
comme cela a eu lieu ä Königsgrsetz, oü des balteries de ce genre
avaient ötö construites.

4° Enfin on peut retirer facilement les pieces en batterie dans ces

emplacements parce que le fosse qui les procede assure toujours le

temps necessaire pour cela, möme dans le cas d'un assaut.

A PROPOS DU NOUVEAU LIVRE D'ARTILLERIE.

Mon eher colonel,
Vous reproduisez dans votre supplöment au n° 16 de la Revue

quelques refiexions suggöröes au lecteur de l'ouvrage intitulö < die
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